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Après Colber t,  les terr itoires  

 

  

Atel ier  Le transfrontalier  du point de vue des habitants  
 
 

 
 

jeudi 03 juillet – CEPS/INSTEAD – Esch Sur Alzette 
vendredi 04 juillet – EPA d’Alzette Belval 

 

 
 

 

 
 

 

 

 
 
  

 



 

Jeudi 03 juillet 
CEPS  

Centre d'Etudes de Populations, de Pauvreté et de Politiques Socio-Economiques 
3 avenue de la Fonte, 4364 Esch-sur-Alzette, Luxembourg 

 
 

Pratiques transfrontalières et impacts sur les territoires 
Le travail frontalier : une réalité pour 200 000 travailleurs de la Grande Région 

Habiter dans un pays et travailler dans un autre pays constitue une réalité pour 200 000 habitants de la 

Grande Région (Sarre, Rhénanie Palatinat, Luxembourg, Wallonnie, Lorraine). Le Luxembourg constitue 

aujourd’hui le principal pôle d’attractivité des travailleurs frontaliers de la Grande Région : venant de 

France, de Belgique et d’Allemagne, les frontaliers représentent près de 44% des salariés travaillant au 

Luxembourg en 2010. En Lorraine, plus de 82 000 personnes (un actif occupé sur 11) travaillent à 

l’étranger, principalement au Luxembourg et en Sarre. Il est proposé de se concentrer sur les relations 

Lorraine-Luxembourg, du point de vue des habitants d’abord, et du point de vue des territoires et 

institutions qui les administrent ensuite. 

 

Le Paradoxe de la frontière 

La présence de frontières crée des différences de dynamiques économiques et sociales et les zones 

frontalières sont confrontées à un paradoxe : d’une part ces différences sont vectrices de développement 

pour chacun des territoires du bassin d’emploi transfrontalier comme pour l’ensemble de ce bassin à 

travers une forme de spécialisation des différentes composantes jouant sur les « avantages comparatifs » 

de chacun ; d’autre part ces différences sont vécues et parfois combattues par les institutions et pouvoirs 

publics comme des obstacles à une meilleure intégration de ces régions et comme génératrices 

d’inégalités. 

 
Départ du 
Luxembourg 
Trajet en bus  
 

RV à 9:45 / 10:00 à la gare de Luxembourg centre – Quai n°13 Flibco 

Accueil café 
 

 

 

Olivier Jacquin, 
vice-Président 
délégué à la 
Solidarité avec 

les Territoires 
et aux 
Stratégies 
d’Aménagement 
du CG 54, 
ancien auditeur 
de l’Ihedate 
10:30 – 10:45 

Énoncé de la commande 
Comment aujourd’hui les individus, les territoires, les réseaux, les groupes sociaux, 

les institutions s’organisent par-dessus, contre ou à partir des frontières et des 

différences de dynamiques économiques et sociales existantes pour en tirer parti ? 

Jusqu’où aller dans l’institutionnalisation de ces espaces transfrontaliers ? 

 

 

Aurélien 
Biscaut, 
directeur de 
l’agence 

d’urbanisme et 
de 
développement 
durable 
Lorraine Nord 
10:45– 11:30 

Eléments de cadrage 
Quels impacts de la mobilité sur les territoires ? sur les collectivités ? Peut-on parler 

d’habitants riches et de territoires pauvres ? Comment les pouvoirs publics et les 

différentes institutions s’adaptent aux pratiques mobiles et sélectives d’une partie 

des habitants côtés français et Luxembourgeois ? Comment pallient-elles les 

saturations, les manques et inégalités engendrées par cette situation 

transfrontalière ? (ex d’Esch-Belval comme une initiative d’ampleur de l’Etat 

Luxembourgeois d’aménagement volontariste du territoire face au surdéveloppement 

de Luxembourg-ville) 

 

 
 
 
 

 

 



 
 
Jean-Luc 
Deshayes, 
maître de 
conférences en 
sociologie à 
l’Université de 

Lorraine 
11:30- 12:15 

 

Lectures du travail frontalier et nouvelles approches des frontières : entre 

non-dits et excès d’usages 

Les recherches sur le travail frontalier en Lorraine et au Luxembourg sont un 

excellent révélateur de l’évolution des regards sur les frontières et un support de 

discussion privilégié de leurs références théoriques. Une première série de travaux 

s’inscrit dans l’affirmation de la nouvelle centralité des zones frontières (Amilhat-

Szary & Fourny 2006). D’autres études contribuent à une extension de la notion aux 

« nouvelles frontières sociales plus labiles et plus mouvantes » qui s’ajoutent à la 

frontière d’État et s’éloignent d’une définition uniquement territoriale (Groupe 

Frontière 2004, Fassin 2010). Une troisième approche interroge la validité d’un 

concept «nomade» (Jeanpierre2010, Deshayes 2011). L’insistance sur les 

caractéristiques frontalières du travail frontalier s’inscrit cependant dans une grande 

diversité théorique pas toujours explicite et peut conduire à une surinterprétation des 

effets frontières par rapport aux transformations de l’emploi. 

 
Déjeuner 

12:30– 13 :45 
 

 
Regards des frontières  

 
Thierry Jean, adjoint au 
maire de Metz 
14:00– 14:45 

 

Metz-Luxembourg, une vision métropolitaine du transfrontalier ? 

Gilbert Schuh 
maire de Morsbach, 
président sortant de 
l’Eurodistrict 
14:45– 15:30 

Allemands et français, une autre histoire, d’autres relations  
L’eurodistrict SaarMoselle (26 communes françaises et allemandes) 

Pause 
 
Roger Cayzelle, 
président du CESE de 
Lorraine 
15:45– 16:30 

Regard sur les relations franco-luxembourgeoises 

Dr. Antoine Decoville, 
Chercheur en 
géographie et en 
aménagement du 

territoire. 
Responsable de 
l’équipe Développement 
urbain, CEPS 
16:30– 17:30 

 

Les enjeux liés aux impacts territoriaux de l’intégration 

transfrontalière au Luxembourg et dans les régions voisines.  

Les interactions de part et d’autre des frontières luxembourgeoises sont liées 
à des différentiels fiscaux, réglementaires et fonciers qui  génèrent des 
formes de développement urbain spécifiques, caractérisées par une 
tendance à la spécialisation fonctionnelle. Alors que l’emploi se concentre au 
Luxembourg, les territoires frontaliers produisent du logement, ou des 
surfaces commerciales. Ces logiques basées sur l’exploitation des avantages 
comparatifs de chaque territoire sont de court et moyen terme, mais 
génèrent des zones urbaines potentiellement très vulnérables à long terme.  

 
Retour en bus à l’hôtel D’Coque 

2 Rue Léon Hengen, Luxembourg 
 

Visite du plateau de Kirschberg – Circuit architecture et art dans l’espace public 
18 :30 – 19 :30 

Diner libre 

  



 
Vendredi 04 juillet 2014 

Etablissement public d’aménagement d’Alzette-Belval 
 

Vers une métropolisation transfrontalière ? 

Réponse des pouvoirs publics et des institutions 

 
Départ du 
Luxembourg 
Trajet en bus 
avec les 
bagages 
 

RV à 8:30 devant l’hôtel D’Coque 

9:00 – 11:30 

 
Visites en bus de la ville nouvelle d’Esch-Belval et de la friche de Micheville 
avec Jean-Claude Moretti, directeur général adjoint de l’EPA et 
André  Parthenay, président de la communauté de communes du pays Haut 
Val d’Alzette 
 

 

 

Jean-Claude 
Moretti, directeur 
général adjoint 
de l’EPA et 

André  Parthenay, 
président de la 
communauté de 
communes du 
pays Haut Val 
d’Alzette 
Avec Olivier 
Jacquin 
11:30 – 12:30 

Travailler ensemble pour construire l’agglomération transfrontalière 
 

 
Déjeuner sur place 

12 :30 – 13:45 
 
 

Départ vers 
Luxembourg 
(gare) 
en bus avec les 
bagages  
 
14:30– 16 :00 

Les auditeurs 
 

 
 
 
 
 

Construction de la problématique et organisation du travail 

 

Renseignements  :  Philippe Estèbe –Nathalie Leroux 
IHEDATE, Maison des Ponts 15, rue de la Fontaine-au-Roi, 75127 Paris Cedex 11– 01 44 58 24 40 

secretariat@ihedate.org / www.ihedate.org 
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